
 
B 11ième dimanche 
 
Frères et Sœurs, 
 
À lire ces deux courtes paraboles,  
on  pourrait faire cette réflexion :  
« ah ! le beau métier de jardinier, 

Il suffit de semer et puis…attendre que ça pousse ! »  
 
À peu de chose près,  
ces deux paraboles sont fortement semblables. 
 
D’une part,  
IL S’AGIT DE JETER EN TERRE LA SEMENCE ET ATTENDRE 
car il faut du temps pour que la semence germe. 
 
Soit dit en passant, 
Il en est ainsi pour tout ce qui fait notre vie temporelle : 
Il faut donner du temps au temps… 
et le temps permet à la nature de faire son œuvre. 
On dit aussi : 
Le temps ne respecte  
que ce qui est fait avec le temps. 
 
Attendre : 
une qualité malmenée en notre temps. 
 
 
D’autre part,  
la seconde parabole est plus explicite  

en ce qui concerne l’ACCOMPLISSEMENT de la graine  
fut-ce la plus petite de toutes les graines, à savoir : 
« LA GRAINE DE MOUTARDE  
LA PLUS PETITE DE TOUTE LES SEMENCES 
QUI, AVEC LE TEMPS, DÉPASSE TOUTES LES PLANTES 
POTAGÈRES 
AU POINT DE SERVIR D’ABRI POUR LES OISEAUX. » 
 
Jésus s’exprime volontiers en paraboles.   
 
Pour certains  
dont le cœur reste fermé à la compréhension du Royaume, 
il ne leur sera donné qu’une histoire toute simple 
immédiatement compréhensible  
tandis que l’interprétation de la parabole leur reste cachée.  
 
pour d’autres, ses disciples… 
là c’est autre chose. 
 
Écoutons ce que nous dit S. Matthieu au ch.13 : 
 
« LES DISCIPLES S’APPROCHÈRENT DE JÉSUS :  
     « POURQUOI LEUR PARLES-TU EN PARABOLES ? » 
  JÉSUS LEUR RÉPONDIT : 
    « PARCE QU’À VOUS  
       IL EST DONNÉ DE CONNAÎTRE  
       LES MYSTÈRES DU ROYAUME DES CIEUX 
       TANDIS QU’À CEUX-LÀ CE N’EST PAS DONNÉ. » 
 
Ces deux paraboles  que nous venons d’entendre  
sont là pour nous dire quelque chose  



du  ROYAUME DE DIEU. 
Le royaume de Dieu…qui n’a rien en commun  
avec les royaumes d’ici-bas 
le Royaume de Dieu 
compte sur le temps comme un impératif incontournable. 
  
Le moment où la semence est enfouie dans la terre  
jusqu’au moment où ce qui était une semence éclot à la 
surface du sol,  
c’est, le temps de la germination. 
Si nous transposons la leçon de ces paraboles 
dans notre vie d’enfants de Dieu 
que nous a mérité le don du baptême : 
notre baptême, c’est notre carte d’identité  
dans le Royaume des cieux, 
 
baptême qui est confirmé  
par le sacrement de la confirmation   
qui fait de nous non seulement des appelés 
mais des envoyés, des agents , autrement dit,  
des gens capables d’agir dans le royaume. 
 
Ce TEMPS de la GERMINATION dont il est question dans les 
deux paraboles, 
c’est, pour nous chrétiens 
 LE TEMPS INCONTOURNABLE DE LA PRIÈRE  
pour nous 
qui sommes conviés à RAYONNER LE ROYAUME. 
 
La prière. Venons-en ! 
Elle est par rapport à l’enfouissement de la semence   

ce qui demande un certain temps. 
La prière c’est un certain enfouissement dans le terreau 
humain qu’est notre cœur. 
« LA OÙ EST TON CŒUR, LÀ AUSSI SERA TON TRÉSOR. » 
dira Jésus à ses disciples. 
 
Lorsqu’il est question de la prière, 
c’est toujours le cœur qui est en jeu. 
 
Elle peut prendre plusieurs formes  
comme c’est le cas de notre eucharistie dominicale. 
  
Ou  la prière en famille… qui se perd semble-t-il 
mais aussi qui se gagne dans certains jeunes foyers… 
   qui se réservent un coin sacré dans la maison  
   avec une icône, un cierge, une fleur  
   ou encore la bible ouverte à un passage  
   qui est lu dans cette cellule secrète qu’est la famille. 
 
Mais, n’oublions pas, surtout pour les adultes, 
la prière individuelle, 
qui est le propre de chacun selon l’état qui est le sien.  
Écoutons Jésus disant à ses disciples ,en S. Matthieu 6 
« QUAND TU VEUX PRIER,  
ENTRE DANS TA CHAMBRE LA PLUS RETIRÉE,  
VERROUILLE TA PORTE  
ET ADRESSE TA PRIÈRE À TON PÈRE  
QUI VOIT DANS LE SECRET 
ET TON PÈRE QUI VOIT DANS LE SECRET, 
T’EXAUCERA. » 
 



« TON PÈRE QUI VOIT DANS LE SECRET »  
C’est le TEMPS que met la semence dans la terre  
pour germer secrètement  
en vue donner sa mesure une fois sortie de terre. 
 
NOTRE PRIÈRE DANS LE SECRET  
c’est le temps pour que GERME EN NOUS  
de quoi nous rendre capable de rayonner  
AU GRAND JOUR  
NOTRE COMPORTEMENT DANS LE ROYAUME. 
 
LA PRIÈRE ! 
Le P. Voillaume, fondateur des petits frères de Foucauld 
écrivait à ses frères qui ont vocation de travailler en usine. 
 
Il leur disait : 
« ALLEZ À LA PRIÈRE COMME L’ACTIVITÉ 
   LA PLUS IMPORTANTE DE VOS JOURNÉES. »  
 
Pour le Père Voillaume,  
la prière est un temps fort qui prend du temps. 
 
Pour Jésus, LE TEMPS DE LA PRIÈRE,  
C’ÉTAIT  UN TEMPS SACRÉ D’INTIMITÉ AVEC SON PÈRE. 
En tout temps, 
mais plus encore quand il devait prendre de grandes 
décisions, 
Jésus se retire dans la montagne, la nuit (dans le secret) 
Pour s’entretenir avec son père. 
 
Oh ! sa prière ne devait pas être très compliquée 

tout comme ne doit pas l’être la nôtre : 
très probablement, Jésus disait à son Père : 
« PÈRE QUE TA VOLONTÉ SOIT FAITE EN MOI…  
  ET QU’ELLE RAYONNE PAR MOI DANS TON ROYAUME.» 
 
Pour Jésus, 
le temps de la prière est incontournable. 
Pour nous, 
c’est le temps indispensable pour   
la germination de notre conformité au Christ  
pour l’apostolat auquel nous sommes tous appelés. 
 
Le rayonnement chrétien, 
cela va de soi  
pour celui,  
pour celle  
qui régulièrement fait le plein du ressourcement spirituel. 
 
Ce n’est pas compliqué mais cela demande de l’exigence. 
 
Saint Jean Chrysostome- ce qui veut dire :  
« Jean à la bouche d’or »  
car ce qu’il disait valait son pesant d’or : 
il disait :  
« CELUI QUI PRIE  
À LA MAIN SUR LE GOUVERNAIL DU MONDE. » 
 
FRÈRES ET SŒURS,  
 
Dans notre monde si matérialisé, 
plongé dans un athéisme, qui, s’il n’est pas voulu  



est pour beaucoup un athéisme de fait 
ou un agnosticisme 
c’est-à-dire que sur le plan spirituel, on ne voit pas. 
 
On ne voit pas la place de Dieu dans notre monde 
et donc, par ignorance, peut-être, 
on ne voit pas que, 
ce monde qui est le nôtre, 
a son centre dans le cœur humain. 
 
C’est ce monde-là, le cœur humain   
que Dieu aime tant  
qu’il lui  envoie son fils pour nous apprendre à prier  
lorsque nous nous disposons à entrer en nous –même 
jusqu’au plus profond de notre cœur : 
C’EST LÀ que doit se situer notre prière  
et non pas une prière du bout des lèvres. 
 
Le cœur humain est le terreau 
où l’Esprit-Saint et nous en prière  
collaborent ensemble  
pour le rayonnement  
du Royaume de Dieu qui commence dans notre cœur  
pour se déploie tout azimut, 
comme la semence enfouie dans la terre…  
et après un certain temps se déploie 
au grand jour, 
c’est sa façon de rendre gloire à Dieu créateur de toutes 
choses. 
 
 

Pour nous chrétiens 
le temps de la prière au plus intime de notre cœur 
trouve son accomplissement dans l’amour 
comme Jésus nous en a donné l’exemple. 
 
Le mot de la fin, 
Laissons-le, pourquoi pas, à Jacques Brel  
dans une de ses plus belles chansons intitulée : 
 
« QUAND ON A QUE L’AMOUR ! » 
 
Jacques Brel termine sa chanson par ces mots : 
 
« QUAND ON A QUE L’AMOUR 
   À OFFRIR EN PRIÈRE  
   POUR LES MAUX DE LA TERRE 
   EN SIMPLE TROUBADOUR… 
    
   QUAND ON A QUE L’AMOUR… 
    
   ALORS ,ajoute Jacques Brel, 
   SANS AVOIR RIEN 
   QUE LA FORCE D’AIMER 
   NOUS AURONS DANS NOS MAINS, 
   AMIS, LE MONDE ENTIER. » 
 
 
  
 


